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INFORMATION !


Vous avez entre les mains un ouvrage vous permettant de comprendre avec précision la réalité d’un évènement que nous avons tous vécu. Les investigations menées avec minutie sur le plan local et international, mettent en évidence la réalité de la société actuelle. Les chapitres de « JUSTICE, L’INTÉRÊT D’UN ORDRE MONDIAL », que vous vous apprêtez à lire, n’ont pas d’ordre de lecture. Vous pouvez ainsi, les lires dans le désordre sans dénaturer la qualité du chapitre ou la compréhension globale de l’ouvrage.









Avec ce QR Code, trouver toutes les cartes et images de cet ouvrage en couleur Grand Format :
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Adresse du site de l’ouvrage :


https//www.patricklalevee.com









L’auteur


Patrick Lalevée a écrit son premier livre à l’âge de 13 ans sur une vieille machine à écrire trouver au fond d’un placard dans la maison de campagne où il a passé son enfance. Vous savez, ces fameuses machines à ruban avec les touches bien profondes qui coinsent ! Ces touches sur lesquelles il faut appuyer bien fort pour frapper une lettre. Où il faut rabattre le rouleau à chaque fin de ligne.


L’histoire imaginée à l’époque était alors une fiction d’une centaine de pages. Une histoire d’Homme venu de l’espace. Une histoire d’aventure et de l’invasion de notre terre.


Puis les années ont passé et son œil d’observateur critique sur le monde lui a permis de mettre en évidence les nombreuses inégalités entre les peuples. « Pourquoi ceci, pourquoi cela. » C’est ainsi qu’il a éprouvé le besoin de partage le fruit de ces recherches au plus grand nombre d’entre vous. Et de mettre ces analyses et ces conclusions à votre disposition.


Après tout, si l’on n’en parle pas, comment trouver des solutions ?


Dans la même collection \


NE ME CROYEZ PAS !


Tome 1 : Liberté, surpopulation et décadence 2020-2120


Tome 2 : Covid 19, la manipulation Française


Tome 3 : Justice, l’intérêt d’un ordre mondial


Tome 4 : Des règles pour un monde meilleur









Mais comment en est-on arrivé là ?
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[Toutes les cartes et images de cet ouvrage sont disponibles en couleur Grand Format sur le site : https//www.patricklalevee.com]


Si le monde c’est nous tous, il dépend bien trop souvent de la politique d’un seul homme.


Patrick Lalevée










Avant-propos


Etes-vous conscient du travail considérable à accomplir pour améliorer notre société ? La priorité est tout d’abord de comprendre la situation mondiale actuelle, en regardant objectivement l’ensemble des points critiques et d’avoir la capacité ou l’intelligence de comprendre qu’il faut véritablement réagir. Êtres un Homme visionnaire, c’est être capable de comprendre rapidement les causes d’un prochain problème et de mettre en place un ensemble d’éléments qui protégeront les citoyens. Il y a des pays qui ont des moyens et d’autres, beaucoup moins. Mais pour éviter les conflits à venir, s’il n’y a pas l’envie, s’il n’y a pas cette volonté de créer les concertations nécessaires entre les différents pays du monde, nous courrons à la catastrophe. Si l’on ne réagit pas, dans une société en constante augmentation, les besoins les plus fondamentaux deviendront difficilement gérables. Augmentation de la pollution, diminution des ressources naturelles, violence décuplée, flux migratoire en constante progression, etc… Les flux migratoires étant un problème international, les règles doivent également être internationales. Il faudra également créer de nouvelles structures permettant d’améliorer les conditions de vie pour tous. Il faudra faire coïncider la justice entre les différents pays. Il faudra préparer le monde à la nécessité de réaliser une institution mondiale afin de réaliser une cohérence d’ensemble. La monnaie numérique devra être généralisée et l’éducation devra être l’une des priorités pour contrarier les abus de toutes sortes. Il faut agir avant les problèmes et non après. En expliquant naturellement aux citoyens du monde, l’intérêt de mettre en place un ordre mondial. Pour tout un tas de raisons différentes, même s’il y aura des Hommes qui-ci opposeront par principe et a grand coup d’argument, la logique prendra naturellement le dessus.










CHAPITRE I


Justice pour tous.


La malhonnêteté touche tout le monde sans distinction. Il n’existe pas d’humain n’ayant jamais commis un jour au moins une bêtise volontairement ou involontairement. Quelle que soit la profession de l’individu, même un homme de loi, en passant par le petit ou le gros mensonge, cela a toujours des conséquences sur l’environnement ou sur autrui. L’information que l’on ne dit pas et que l’on aurait dû dire, le service que l’on aurait dû faire et qu’on n’a pas fait, une affirmation sans preuve, une conversation exclusivement à charge, un excès de vitesse malencontreux et toutes les autres infractions commises jusqu’aux plus graves crimes.


Les petites affaires font généralement l’objet d’un rappel à la loi, les petites infractions sont principalement punies par une sanction financière. Mais pour les infractions plus graves, la question de la punition idéale se pose.


Pour les infractions légères :


La punition idéale est une punition financière à la hauteur des ressources de l’individu. Cette amende doit bien sûr, être proportionnelle à la catégorie de l’infraction et elle doit être assujettie à une peine plancher minimum qui ne devra jamais être réduite. En plus, cette peine devrait être complétée par un pourcentage additionnel en fonction des revenus ou du chiffre d’affaires du coupable. Et non pas seulement d'une somme d’argent fixe, qui généralement est toujours à l’avantage des personnes les plus aisées.


Pour qu’il n’y ait pas de récidive, la sanction doit également être comprise par le coupable. L’amende ne doit jamais être minorée par le Magistrat. Seulement, ce n’est pas toujours suffisant. Quelquefois, il sera nécessaire d’être encore plus sévère pour les récidivistes. Dans ce cas, pour être véritablement efficace et pour autant de récidives à venir, l’amende devra être systématiquement doublée par rapport à la fois précédente.


Par exemple, l’individu qui prend une amende de 1000€, en cas de récidive, l’amende se verra doublée par deux, soit 2000€. Ainsi, le justiciable connait les risques simples qu’il prend pour éviter une prochaine infraction. S’il continue encore, la sanction sera de 3000€. Ainsi de suite.


Il peut arriver que l’indulgence soit quelquefois utile. Il est vrai que l’humain n’est pas parfait et que selon les circonstances, le droit à l’erreur pourrait être consenti. Cependant, si l’individu recommence, l’indulgence ne pourra plus jamais être appliquée. De lui-même, l’individu a rompu la confiance et cela laisse automatiquement la place à la sanction.


Malheureusement, la violence fait de plus en plus parti de notre environnement. Les violences sont de plus en plus graves avec des personnes de plus en plus jeunes. Dans ce cas, la sanction doit être appliquée dès la première infraction. Par principe. Mais surtout parce qu’il y a quelqu’un qui a probablement été victime. Et que ce dernier a besoin de sentir que la justice fonction contre les faiseurs de trouble.


Pour certaines personnes, il faut absolument désamorcer la bombe qui sommeille en eux le plus rapidement possible. Si la justice n’est pas suffisamment sévère, il continuera ces investigations malveillantes pendant des mois, voire des années. Potentiellement, il montera de gamme et fera des actions bien plus graves. Il prendra de mauvaises habitudes auxquelles il aura du mal à se défaire, jusqu’au jour où il se fera de nouveau attraper.


Le laxisme, n’est pas lui rendre service, et ce n'est pas non plus dans l’intérêt des citoyens !


« Dès le départ, la justice doit appliquer les peines planchées avec l’application du pourcentage additionnelle. »




L’amende doit permettre à l’individu de ne plus jamais recommencer.





Mais quelquefois, il arrive que certains coupables, n’aient pas les ressources nécessaires pour payer leur dette. Volontairement ou involontairement, le coupable devra alors effectuer des travaux d’intérêt général, là où cela sera nécessaire.


Seulement, il y a toujours des petits malins qui s’organisent pour être parfaitement insolvables. Ils ont toujours de l’argent sale dans les poches ou sous le matelas, mais ils n’ont jamais d’argent sur un compte ou de bien matériel ou autres à leur nom. Ainsi, il semble que l’escroc ne risque rien.


On ne peut rien lui prendre puisqu’il n’a rien !


« Pour eux, seule la prison est envisageable. »


Mais comment déterminer proportionnellement la véritable durée pour une incarcération ?


En fonction des antécédents, de la gravité de l’infraction, des actes de bienveillance que l’individu à effectuer dans sa vie, les Magistrats sont les seuls à déterminer la condamnation nécessaire.


Cependant, il arrive aussi que les condamnations en cours soient réduites. Soit, par rapport à la sensibilité du justiciable, de son exemplarité pendant son incarcération, de son état d’esprit et de son évaluation psychologique. Alors, si toutes les cases sont cochées, il n’est peut-être pas indispensable de poursuivre la sanction et une remise en liberté peut-être organisé.


Bien sûr, il n’y aura jamais de garantie sur les intentions futures d’une personne qui sort de prison. Cela est toujours un risque. Mais enfermer les gens n’est pas non plus une solution systématique.


Pour les infractions lourdes :


La prison est incontestablement la solution de base sur laquelle repose la punition en fonction du crime. Accompagné d’une forte amende adaptée. Pour toutes les personnes jugées coupables d’un acte grave. Cependant, les riches sans sortent toujours mieux que les pauvres, qui eux, ne peuvent pas se défendre avec autant de moyen. Dans certains pays, l’Homme fortuné peut verser une très forte somme d’argent à la place des jours de prison qu’il aurait dû faire. Ainsi, l’argent diminuer sa culpabilité.


« Cela devient alors un droit à l’infraction, que seuls les riches peuvent se payer. »




Après un temps de sûreté, le riche peut ainsi réduire son temps d’emprisonnement, en rachetant une partie de sa liberté.





Mais qu’elle ait la valeur d’un humain, quand un meurtre est commis ?


Qu’est-ce qui fera que le condamné ne récidive pas et soit suffisamment puni pour imaginer avoir payé sa dette à sa juste valeur aux yeux de la communauté ?


Comment déterminer la bonne sanction ou la somme d’amende adéquate ?


Qu’advient-il d’un petit voyou de quartier qui tue une personne et qui n’a aucune ressource financière ? Estil exonéré de punition financière ?


Que pouvez-vous prendre à quelqu’un, qui n’a rien, si ce n’est sa liberté ?


Ces questions, les Magistrats y sont confrontés quotidiennement. Et en fonction de la sensibilité de chacun, accompagné des arguments d’avocats, suivant la pertinence du dossier, les condamnations ne sont pas toujours les mêmes.


« Si les prisons ne font pas peur, c’est qu’elles ne sont pas efficaces ! »


Effectivement, si une personne n’a pas de ressource, ni de biens matériels ou immobilier et qu’elle commet un meurtre, on ne pourra jamais rien lui prendre. C’est le triste constat que nous pouvons faire actuellement.


La prison est le seul lieu adapté pour une punition, quand l’individu est dangereux ou a commis une faute très grave. Faute de mieux, la privation de liberté est la seule solution pour que le condamné ne soit plus en mesure de continuer ces actions de horsla-loi. Le nombre d’années effectuées en prison est alors proportionnel au crime commis.




Une prison doit être extrêmement sévère pour chacun des condamnés.





Non seulement, elles ne le sont pas, mais en plus, ils sont comme chez eux !


Selon les pays, il y a des prisons gentillettes. Ou de nombreux aménagements sont possibles. Les détenues qui ont un peu d’argent, en attendant leur fin de peine, sont alors dans un petit cocon. Le confort est pratiquement à la carte. Presque aussi bien que dans certains complexes hôteliers. Ils peuvent se faire livrer des colis, des téléphones pour communiquer avec l’extérieur, quelquefois des armes, surtout de l’alimentaire, de l’alcool, et même des drogues. Les prisonniers sont nombreux à considéraient cette période comme une période de repos avec d’autres camarades. Avant de sortir pour mieux recommencer. Pour les individus qui n’ont pas d’ambition constructive, être en prison, est comme une récompense. Si pour certains, cela est humiliant d’en parler à l’extérieur et rend difficile leur réinsertion, pour d’autres, cela devient une force. Un pédigrée valorisant qui doit servir à impressionner les ennemies.


Pour qu’une prison soit efficace et qu’elle ne donne plus envie de recommencer, les prisons doivent être organisées de telle manière que le sanctionné soient véritablement punies de son crime et qu’il n’ait véritablement plus l’envie de recommencer. Mais dans une prison, les droits de l’Homme, ne me semblent pas raisonnablement applicables. En créant son crime, le prisonnier perd naturellement ces droits dès lors qu’il n’a pas respecté la loi. Pour toute la durée de sa condamnation, les règles ne doivent plus être les mêmes, qu’à l’extérieur. Chaque justiciable doit en être conscient. Il faut qu’ils comprennent qu’ils ne peuvent pas gagner sur tous les tableaux.


« Généralement, les bonnes choses se méritent. »


Il me semble qu’en prenant le risque de se faire attraper, le justiciable n’a pas d’autres choix que d’accepter les conditions du lieu. Une prison n’est pas seulement un lieu de privation de liberté, elle est aussi un lieu de remise en question et de punition qui doit se réaliser par la soumission.


L’éducation n’ayant pas porté ses fruits dans la vie de l’individu, vivre enfermé dans un environnement difficile pour une période donnée est un minimum après un crime par exemple. A défaut du bon respect des règles de la société du pays, le passage en prison ne doit pas être l’équivalent d’un centre de repos.


Les prisons efficaces dans le monde sont très diversifiées et le pourcentage de récidives est variable.




La prison idéale est celle qui ne donne pas l’envie d’accomplir de nouvelles infractions.





« Une prison suffisamment sévère fait prendre conscience au sanctionné que la vie est unique, inestimable et de meilleure qualité en respectant les règles de la société. »


La prison qui semble obtenir de meilleurs résultats serait composée de :




	- Très petites cellules individuelles sans fenêtre.


	- Lumière constamment allumée.


	- Condamner au silence absolu.


	- Lecture, radio et télé interdite.


	- Un repas par jour groupé pour certains détenus dans le silence.


	- Un repas par jour individuel pour les plus violents.


	- Obligation de marcher la tête baissée en dehors de la cellule.


	- Pas de promenade.


	- Toilette au lavabo ou à la bassine par cellule.


	- Visite possible avec la famille une fois par mois.





Puis avant d’être libéré, le sanctionné devra être évalué par un psychologue spécialisé afin de s’assurer qu’il a bien compris l’obligation absolue du respect des règles de la société. Si le rapport est favorable, le sanctionné devra être réhabilité.


Cela devra se faire en 3 phases :


Phase 1 :


Le prisonnier sera transféré dans une cellule plus spacieuse avec fenêtre et sans éclairage de nuit. Une promenade extérieure tous les quatre jours sera obligatoire par groupe selon le temps préalable d’emprisonnement. La lecture et la radio seront autorisées. Les repas se feront par groupe séparé des autres détenus.


Phase 2 :


Le prisonnier sera transféré dans une cellule commune (avec maxi, 4 détenus).


Une promenade extérieure tous les deux jours sera obligatoire par groupe selon le temps préalable d’emprisonnement. Les repas se feront en cellule. Les visites seront autorisées deux fois par mois.


Phase 3 :


Une promenade extérieure tous les deux jours et douches communes sera obligatoire. Les visites seront autorisées chaque semaine. La télévision sera autorisée. Une réunion tous les 3 jours avec un spécialiste de la réinsertion pour chaque détenu sera obligatoire.


Afin de valider la sortie définitive du prisonnier, les rapports devront être favorables pour une libération. Il pourrait également être suivi de bracelets électroniques.


« Le nombre d’années passées en prison est donc proportionnel au type de prison dans laquelle sera enfermé le prévenu. »


Actuellement, les sanctions prises dans de très nombreux pays ne semblent pas vraiment significatives. Malgré les peines maximales inscrites dans la loi. Ces peines pourtant connues ne font peur à personne. Elles ne sont pas suffisamment dissuasives.


Quel que soit le mode d’incarcération, la solution pour un mieux-vivre ensemble, n’est pas d’emprisonner pour seulement punir, mais surtout pour se rapprocher de l’absence de récidive pour tous ceux qui ont osé être hors-la-loi.


Pour qu’un individu ne passe pas à l’acte, la seule méthode qui fonctionnera est d’agir en amont. Agir très tôt dans l’éducation de nos enfants, leur permet de mieux comprendre la valeur des choses et de prendre conscience des risques encourus.




Parmi nos enfants, que vous le vouliez ou non, il y en a qui basculeront vers le mal et le non-respect des lois.





L’instruction dans nos écoles est la base de tout. A défaut d’une éducation correcte de certains parents, l’école doit garantir la préparation intellectuelle de nos enfants pour éviter les violences futures, ainsi qu’aux mauvaises orientations et l'irrespect de la loi à laquelle, ils seront confrontés un jour.


Ce complément d’éducation à certains parents potentiellement déficients est primordial. Cela doit faire partie d’une normalité nationale. Cependant attention. Je ne parle pas de remplacer l’éducation des parents. Bien évidemment, chaque parent responsable et psychologiquement stable doit naturellement éduquer leurs enfants à leur convenance, en fonction du caractère de chacun. Mais dans un monde où la violence est omniprésente, il me semble qu’il est rationnel d’avoir une cohérence d’ensemble qui forme la base commune d’un Français. (Et c’est valable pour toutes les autres nations dans le monde.)


Tout dépend des priorités et de la volonté que les politiques veulent bien donner aux citoyens !


Les instituteurs(trices) devront intégrer cette matière dans leur programme. Et cette matière devra être une priorité. Chaque élève devra parfaitement bien maitriser les valeurs de notre société. Du vivre ensemble. L’histoire des civilisations de notre pays, qui définit notre identité, les différents comportements à avoir en cas de conflits ou litiges, tout ce qui fait que l’on peut vivre tous ensemble sens violence.


Il est vrai que le niveau intellectuel de certains profs laisse quelquefois à désirer. Actuellement, ils appliquent tant bien que mal un programme par automatisme en oubliant ou en ne souhaitant pas toujours répondre aux interrogations des élèves. Il est vrai de voir certains profs de primaire et de collège, être dépassé par les évènements. Soit, parce qu’ils sont trop impatients, pas suffisamment indulgent, trop sensible avec l’impression constante de se faire agresser verbalement par leur élève, etc... Dans certains établissements, nos profs sont souvent dans l’irrationalité. Et nos enfants sont baignés dans cet environnement aux multiples facettes.


Quoi qu’il en soit, pour donner le meilleur de l’instruction, les profs doivent être irréprochables. Ils doivent être passionnés et régulièrement contrôlés par des spécialistes, via une série de questionnements inopinés effectués sur des élèves en contact régulier avec les profs.


Pour qu’une société soit parfaitement stable où la bienveillance doit être la priorité pour éviter toutes les mauvaises actions à venir, il faut, mieux cultiver et éduquer vos enfants. Dans le cas contraire, parmi eux, à l’âge adulte, et même avant, il y aura toujours des voyous et malheureusement des criminelles.


Pour avoir une vue globale de la situation dans notre pays, il est nécessaire d’ouvrir les yeux et d’étendre notre horizon sur les autres pays du monde. Suivant nos problématiques et afin de mieux comprendre les causes, les autres pays sont souvent une source d’inspiration qu’il ne faut pas négliger. (Le temps où la France était la meilleure dans tous les domaines, n’existe plus. La fierté est toujours là, nos politiques ont toujours tendance à gonfler leur torse, mais en réalité, au vu de notre dramatique gestion du pays et de notre dette colossale, nous ne sommes pas du tout à envier.)


Chaque pays a des règles propres à eux. Et chacun s’organise sur les mêmes problématiques. La part d’éducation y est relativement importante. Pour de nombreux pays, l’éducation fait véritablement partie de leur base commune avec plus ou moins, une assiduité suivant les moyens qu’ils se donnent.


Il y a plusieurs formes d'éducation. Il y a l'éducation scolaire, l'éducation parentale, mais il y a aussi l'éducation sociale du pays composé de lois et de coutumes différentes. Le problème, est que chacun des pays croit que son mode de vie est mieux que celui de son voisin. Derrière le mode de vie, ce sont les règles et les lois qu’il faut respecter sous peine de sanctions. Chacun doit ci conformer.


Mais quelle est la meilleure éducation sociale dans le monde ?


Quels que soient les critiques que l’on peut entendre sur la Chine, elle est peut-être un modèle de réussite !


Chaque pays doit composer avec ces contraintes personnelles. Pour la Chine, c’est le nombre. Ils sont 1,400 milliard. Ce pays est fascinant. Ils sont réalisés des prouesses technologiques extraordinaires. Sur la construction d’édifices gigantesques, sur les avancées spéciales, sur l’informatique. Ainsi que sur la recherche scientifique relative à la santé. Ils performent dans tous les secteurs. Pourtant, beaucoup les critiquent. Tantôt, c’est sur les droits de l’Homme, tantôt sur la dictature du dirigeant, tantôt sur le contrôle soutenu des touristes. Ils ont des règles qui sont propres à eux. Et ils s’en accommodent très bien depuis de nombreuses années.


Comme de partout ailleurs, c’est dans les capitales que la population est la plus dense. Là où il y a le plus de business. Pour éviter une augmentation significative de la violence, des règles ont été instaurées. Ce sont des règles restrictives. Comme un permis à point. Globalement, si tu respectes les règles, tu es un bon citoyen et tu vis normalement. Mais si tu ne les respectes pas, suivant l’importance de l’infraction, des points te seront enlevés.


Pour aller vers certains commerces et pouvoir y accéder, il faut s’identifier. En général, on a l’habitude de dire que la liberté de l’Homme, ce serait d’aller où l’on veut, comme on veut. Le souci est qu’avec un peuple qui compte autant d’habitant, les règles ne peuvent pas être les mêmes qu’avec seulement quelques millions pour les autres pays. Si une personne commet un certain nombre d’infractions, pourquoi cette personne aurait autant de droits que d’autres qui n’enfreignent aucune règle ?


Si toi, tu traverses la route en passant par le passage piéton, tu n’auras pas de problème. Si tu respectes les limitations de vitesse, tu es un bon citoyen. Quand tu mets ta ceinture, tu es un bon citoyen. Et si tu respect tout ça, tu n’auras pas de problème dans ta propre vie. Tu auras accès à tous, puisque tu ne seras impliqué dans aucune infraction. En respectant les règles, le citoyen va de partout. Il n’a aucune restriction. Tu as le droit de partir en vacances sans contrainte, tu as le droit d’aller au cinéma, etc….


Mais, celui qui ne respecte pas les règles. Qui a cambriolé une épicerie, celui qui a brûlé ou volé une voiture, qui a violenté une personne âgée, qui ne marche pas dans les passages piétons, qui dépasse les limitations de vitesse, qui ne met pas de ceinture ou qui brûle un feu rouge, etc, etc, etc. Pourquoi lui, aurait les mêmes droits que les autres ? Pourquoi ? Il n’y a pas de raison. C'est normal qu’il soit sanctionné à cause d’une ou plusieurs mauvaises actions.



[image: ]



Ce système a pour but de surveiller, d’évaluer et de réguler le comportement financier, social, moral et éventuellement politique des citoyens Chinois. Ainsi que des entreprises du pays, par le biais d’un système de sanctions et de récompenses. L’objectif déclaré est d’accorder des récompenses et d’offrir des avantages aux personnes dignes de confiance. Le gouvernement Chinois considère ce système comme un outil important pour orienter l’économie et gouverner correctement la société Chinoise. En 2020, il existait encore beaucoup de spéculations sur la manière dont le système final devait réellement fonctionner.




Les détails du graphique ci-contre, sont basés sur des prévisions pilotées par des experts.





Il est évident que certaines données concernant le citoyen seront inscrites dans une base de données spécifiquement dédiés à ce système. Mais au risque de voir une recrudescence des violences, ont-ils véritablement le choix ?


Les données enregistrées de chaque citoyen sont :




	Les dossiers financiers,


	Les dossiers criminels,


	
Les dossiers d’état civil,


	Les dossiers scolaires,


	L’historique des recherches du sujet sur internet,


	Les préférences d’achat du sujet et quel site de commerce électronique il utilise,


	Les interactions du sujet sur les réseaux sociaux,
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